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Un budget de 150’000$ est proposé aux donateurs 
et l’argent arrive très vite : en 2 mois, nous avons 
réuni la somme et 3 semaines plus tard avons acheté 
le terrain. L’architecte contactée ne veut rien pour 
son travail et dessine des plans prometteurs !

Entre temps, nous sommes arrivés à négocier avec 
les voisins du Centre actuel pour rester jusqu’à Noël. 
Tout semble bien se passer mais aménager les deux 
constructions qui sont sur le terrain ne va pas de soi. 
Il se trouve que nous sommes dans une de ces pé-
riodes où construire est difficile. Notre crainte: nous 
retrouver à la rue à Noël à la recherche d’une éta-
ble pour accueillir 70 enfants, 9 adultes, 60 tables et 
chaises, des dizaines de livres, etc !

L’année scolaire a débuté en octobre après un 
temps de formation donné aux enseignants en sep-
tembre. Les enfants ont commencé ou recommencé 
les cours avec chacun leur histoire de pauvreté au 
quotidien. Les enfants qui commencent au Centre 
ont passé 8,9 ou 10 ans de leur vie principalement 
dans la rue à faire ce qu’ils voulaient. Obéir, respec-
ter le matériel, arriver à l’heure, respecter les autres 
n’est pas leur priorité et nous avons un gros travail 
éducatif à faire en plus de l’énorme travail de prépa-
ration aux concepts plus ardus des apprentissages 
fondamentaux.
Ainsi nous avons passé encore plus de temps cette 
année à organiser des après-midi d’ateliers où les 
enfants ont découvert les joies de la pâte à modeler, 
du graphisme sous forme ludique, des puzzles, des 
jeux de construction, des jeux de société comme 
les dominos et le Memory ou simplement la joie 
d’écouter une histoire. Voir des petits durs qui vont 
d’habitude jouer au billard dans des endroits mal 
famés ou se battent à coup de morceaux de verre, 
prendre un plaisir évident à découvrir les joies de la 
pâte à modeler, cela donne tout son sens à un travail 
parfois difficile.

Petite anecdote rigolote mais significative
de la pauvreté sociale des enfants:
les plus jeunes des classes de niveau 1 ont collé leur 
première fiche côté imprimé sur le cahier malgré la 
démonstration faite devant eux. Pour eux, la page 
blanche sur laquelle on peut dessiner ( une activité 
nouvelle et très attrayante ) a plus de sens que le do-
cument écrit qui ne représente encore rien pour eux 
qui n’en ont jamais vu de près de leur vie !

Au Centre Médical, malgré le départ d’Agnès San-
ders, une des fondatrices de l’œuvre, 7 personnes 
motivées et dynamiques, dont certaines partagent 
leur temps entre les deux dispensaire gérés par 
Tahaddi, poursuivent leur travail. Le gros don envoyé 
par Monaco a permis l’engagement d’une infirmière, 
Samira dont les responsabilités sont d’organiser les 
activités du Centre Communautaire de Hay et Gharbé 
et de superviser le dispensaire de Nabaa. Ce ne sont 
pas seulement des activités médicales et de santé 
publique qui sont planifiées mais aussi des cours 
d’alphabétisation pour les femmes et des cours de 
soutien scolaire après l’école. C’est aussi Samira qui 
a repris les visites à la prison pour femmes et anime 
chaque semaine des réunions souvent émouvantes 
où les femmes se retrouvent pour parler, réfléchir à 
leur vie, chanter, prier, selon leurs besoins.
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Ainsi il y a ces moments un peu magiques où des 
femmes d’Ethiopie par exemple ( se retrouvant en 
situation illégale au Liban après rupture du contrat 
qui les lie à leur employeur ou accusées de vols ) se 
mettent ensemble pour chanter dans leur langue un 
magnifique chant d’espérance et de foi. Les fenêtres 
sans vitres -mais non sans barreaux !- ne retiennent 
plus ces voix captives qui surprennent les soldats 
qui travaillent dans la caserne où sont emprisonnées 
ces femmes.

> Le Centre Educatif a reçu un don de 3000 euros de la Fondation d’Auteuil afin de renouveler les ordinateurs 
	 ( décidément fatigués par les coupures de courant constantes et intempestives ).
> L’argent donné pour le projet de construction du nouveau Centre Educatif a été un formidable effort 
	 collectif de générosité internationale : Monaco, Etats-Unis, Suisse.
> Le Centre Médical et Communautaire continue à se développer et répond à des besoins spécifiques
	 de la communauté.

Cette année, un don unique venant du Liban a permis à 41 enfants de participer au camp de fin d’année qui 
s’est déroulé à Anjar, un petit village arménien à 100 kilomètres de Beyrouth sans l’humidité de la mer mais 
non sans la chaleur du mois de juillet ! Occasion pour les enfants de découvrir leur pays, de faire des expé-
riences de vie communautaire, d’avoir des douches, un lit, de l’eau chaude à volonté et de réfléchir ensemble 
sur des thèmes sociaux et spirituels.

Mais les soucis sont aussi assez nombreux :
>	 Il faut que la construction du Centre puisse démarrer le plus vite possible ( afin que nous puissions
	 déménager dans une structure minimale mais fermée dès janvier. )
>	 Il manque à Tahaddi un Directeur Exécutif qui puisse prendre la direction de l’œuvre ( et décharger les 	
	 directeurs de projets et le Conseil qui assument trop de responsabilités en ce moment ).
>	Avec le développement des projets et la légalisation de l’œuvre sur le plan national, les besoins et le budget  
	 augmentent. Cela veut dire que nous comptons et dépendons de la générosité de chacun d’entre vous.

Nous sommes très reconnaissants pour les gros dons mais savons aussi que ce sont les parrainages et les 
dons modestes de personnes qui soutiennent l’œuvre depuis des années qui nous permettent d’assurer son 
fonctionnement au jour le jour. Merci à tous pour votre générosité et la confiance que vous nous faites dans 
la gestion des dons.

Les sujets de réjouissance sont donc nombreux. 

BONNES NOUVELLES!
Le 13 novembre, la construction a pu 
enfin commencer et une semaine plus tard, 
la structure principale est presque achevée !


